
IX – Les GUERRES de RELIGION 
 

Le XVIème siècle est marqué par une succession de huit épisodes de conflits religieux entrecoupés de 
périodes d'accalmies qui suivent l'application d'édits tentant d'y mettre fin. 
Les premiers germes des idées de la Réforme propagées par Luther puis Calvin se propagent dans les 
milieux intellectuels de Toulouse dès le début du XVIème siècle. L'Eglise catholique de plus en plus 
ouvertement critiquée pour ses fastes et son goût pour la politique qui la mènent à des excès bien éloignés 
de la doctrine et du peuple. De nombreux pasteurs sont formés, plusieurs membres de la noblesse se 
convertissent et en 1559 se tient la première réunion des Eglises Réformées de France.  

Pour le Lauragais, des communautés huguenotes avec pasteur sont implantées à Puylaurens, 
Castelnaudary, Revel, Sorèze, Caraman, le Mas-Stes-Puelles, Calmont. D'autres localités ont des 
sympathisants plus ou moins organisés : Avignonet, Villefranche, Villenouvelle, Baziège, Labastide 
Beauvoir, Castanet. 

 
Catherine de Médicis assure la régence de Charles IX trop jeune pour régner à la mort accidentelle de son 
père Henri II en 1559 ; elle tente de ménager les deux religions, mais doit composer avec l'influence des 
Guise et de la Ligue Catholique Armée. 
En 1562 un massacre perpétré par des catholiques en Champagne va être le détonateur de violences dans 
tout le pays. 

Dans le Lauragais, à Castelnaudary un affrontement entre catholiques en procession et protestants 
fit une cinquantaine de morts, des escarmouches ont lieu à Revel, … les protestants chassés de 
Toulouse tombent dans des embuscades en allant rejoindre des cités acquises à leur cause. 
 

Lors d'une période d'accalmie (édit d'Amboise, mars 1563), la Reine Catherine de Medicis entreprend avec 
son fils et sa Cour un voyage dans les provinces du pays afin d'être reconnue par son peuple ; elle traverse 
le Lauragais (dont elle est comtesse) en janvier 1565.  
 

Les conflits reprennent, dévastant les contrées autour de Toulouse, restée catholique, et dans le 
Castrais. Caraman est pillée ; à Gardouch en 1567 lors de la messe de minuit onze religieux sont 
tués et 140 habitants égorgés par des réformés venus de Villefranche, l'église est détruite, ainsi 
couvent de St Estèphe sur les hauteurs du village. Le sanctuaire de ND de Clary à Cessales est rasé. 
En 1573, le fort de Lagarde aurait été démoli pour ne pas servir de repaire aux protestants, l'église 
de St Hilaire de Batignan de Montclar située dans la plaine de l'Hers disparaît. 
L'armée des Princes protestants harcèle les catholiques autour de Toulouse, puis dans le Lauragais : 
Caraman , Auriac, et d'autres villages sont anéantis.  
Villefranche passe au protestantisme et, mise à l'index, perd ses privilèges royaux. 

 
Charles X meurt à l'âge de 24 ans en 1564, son frère Henri III lui succède ; il sera tué en 1589 en réponse à 
l'assassinat de Duc de Guise chef des catholiques ultra de la Ligue.  
Sans enfants, son héritier est Henri de Bourbon, roi de la Navarre, chef de la noblesse protestante. Celui-
ci, marié en 1572 à Marguerite de Valois, sœur du roi, sera contraint d'abjurer sa religion après le massacre 
de la St Barthélémy, puis réussira à fuir la cour et retourner combattre aux côtés des protestants.  

Il vient souvent dans son château de Mazères ; Catherine de Médicis en 1576 séjourne au château 
de Saint-Michel-de-Lanes où elle reçoit de nombreux députés, et Henri de Navarre. 

Deux pouvoirs s'affrontent en Languedoc : d'un côté Le Maréchal de Joyeuse, de l'autre Henri de Navarre, 
Condé et Montmorency. Les batailles font rage, chacun essayant de gagner villes ou villages.  

Le Lauragais est encore au cœur des conflits :  près de nous, les protestants sont assiégés et 
harcelés à Gibel en 1577 puis délivrés par leurs alliés de Pamiers ; en 1578 les religionnaires 
pénètrent dans Avignonet tuent, détruisent et pillent ; Montesquieu bastion protestant est assiégé 
et rasé en 1586, … 



En 1589, Henri de Navarre devient Roi de France sous le nom d'Henri IV ; pour asseoir sa légitimité et 
tenter de désamorcer les conflits, il se reconvertit au catholicisme en 1593. 
Il signe l'Edit de Nantes en 1598, autorisant le culte protestant. Ce retour à la paix permet au pays de se 
reconstruire, et aux caisses de se regarnir après les guerres menées contre l'Espagne et la Savoie puis les 
guerres de Succession. 
Il est assassiné 1610 ; sa veuve Marie de Médicis, sa seconde épouse, deviendra Régente, leur fils Louis XIII 
n'ayant que 9 ans. La faiblesse de la régence réanime les hostilités.  
"La région de Villefranche voit passer et repasser les armées" (1) 
La guerre de Trente ans (1618 – 1648) étend les conflits à l'Europe. 
 
Les deux partis sont exsangues et le pays ravagé : cultures détruites, bétail réquisitionné, volé ou tué, 
exactions des mercenaires, épidémies de peste (1628 – 1652 – 1683) et de choléra.  

" Le Lauragais sort de cette longue période de guerres complètement dévasté. La majorité des 
églises sont en ruines. A Gibel, faute de bœufs pour labourer, on sème à même le chaume… A 
Villenouvelle, comme un peu partout en Lauragais, on se plaint de devoir loger et nourrir les gens de 
guerre. Les soldats sont de mauvais payeurs et quand ils n'ont plus de quoi, ils se servent. De plus, ils 
sont porteurs de germes provoquant de graves épidémies " (2) 
La mortalité s'accroît encore d'une grande période de sècheresse. 
Le paysage social sort de ces années de guerre remodelé : au gré des batailles, des spoliations et 
usurpations, certains se sont enrichis ou ont changé de statut, bourgeois et hommes d'église ; c'est 
la loi du plus fort qui domine. 

Enfin la Paix d'Alais négociée par Richelieu mit fin au conflit religieux ; les monarques suivants ne cesseront 
de tenter d'affaiblir le protestantisme. A la révocation de l'Edit de Nantes en 1685, de nombreux d'entre 
eux simuleront une conversion pour survivre ; ce ne sera que deux ans avant la Révolution qu'ils existeront 
en tant que français en ayant droit à un état civil. 
Louis XIII et son principal ministre Richelieu parvinrent à contenir les pouvoirs de la noblesse et à 
constituer un état fort et centralisé. Les privilèges du Languedoc furent réduits.  
 

Le Lauragais lui, est de nouveau réuni à la couronne de France ; Marguerite de Valois, fille de 
Catherine de Médicis en a fait don au Dauphin Louis XIII en 1606. 
En 1626 Louis XIII l'engage à Louis de Villars Brancas qui en devient duc, et après lui  son fils Louis 
Léon Félicité de Brancas en deviendra comte au XVIIIème siècle...  
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